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IRIB- Après le décès du roi Abdallah, Riyad veut donner la priorité

à la lutte contre l’influence régionale de l’Iran, ce qui pourrait changer la

donne, au Moyen-Orient, selon certains analystes. 
Le quotidien libanais, "As-Safir", a publié un article, qui étudie les priorités de
la politique étrangère de l’Arabie saoudite, après l’intronisation du nouveau
roi Salman ben Abdelaziz.
Les priorités régionales du roi Abdallah :
A partir du 30 janvier 2013, une nouvelle alliance prenait forme, dans la

région, autour de l’idée de la chute du pouvoir des Frères musulmans, en

Egypte, et la faiblesse de l’axe Turquie/Qatar (allié des Frères musulmans). Depuis cette date, l’axe dirigé par l’Iran,

ne cesse de gagner de l'influence, dans la région du Moyen-Orient, tandis que l’Arabie saoudite renouait ses liens

avec l’Egypte du Président Abdel Fattah al-Sissi, pour renforcer sa position, dans la région. Dans ce contexte,

l’Arabie saoudite avait donné la priorité, dans sa politique régionale, à la guerre contre le terrorisme et contre les

Frères musulmans. Cette position saoudienne était, d’ailleurs, conforme aux intérêts de certains autres pays arabes,

comme l’Egypte, la Jordanie et les Emirats arabes unis. C’est dans cette logique que ces pays ont décidé, d’ailleurs,

d’adhérer à la coalition internationale que les Etats-Unis ont créée, pour combattre les terroristes de Daesh. Dans le

même temps, des pressions ont été exercées sur Ankara, pour affaiblir la position régionale de la Turquie. La même

politique a été appliquée, par rapport au gouvernement du Qatar. Ces deux pays, (Turquie et Qatar) étaient les

principaux alliés des Frères musulmans. Le roi défunt Abdallah ben Abdelaziz accordait un soutien politique et

économique important au nouveau gouvernement égyptien, dirigé par Abdel Fattah al-Sissi. Dans ce sens, il a

exercé une grande pression sur Ankara, et il a conclu un accord avec le Qatar, pour que Doha mette fin à son

alliance avec la Turquie, pour défendre les Frères musulmans. Cependant, l’Arabie saoudite voulait conserver ses

liens économiques avec la Turquie, afin d’empêcher qu’Ankara ne sorte, complètement, du champ d’influence de

Riyad. Le gouvernement saoudien a même aidé la Turquie, pour empêcher la baisse de la valeur de la lire turque

face aux grandes devises internationales.

Les priorités régionales du roi Salman :
Simultanément à l’annonce du décès du roi Abdallah ben Abdelaziz, les Houthis renforçaient davantage leur

influence politique, à Sanaa, lacapitale du Yémen. A Riyad, les princes saoudiens évaluent les événements du

Yémen, dans leur logique de rivalité régionale avec Téhéran, et ils considèrent les Houthis yéménites, comme les

alliés potentiels des Iraniens. Quant le roi Salman ben Abdelaziz est devenu roi, le clan Soudaïri a pris du tonus, au

sein de la famille royale saoudienne. Ce clan est caractérisé par des princes influents, comme Mohammad ben Nayef

et le nouveau roi, lui-même. Ils considèrent l’Iran comme le plus grand danger qui puisse exister, pour les intérêts

régionaux de l’Arabie saoudite. Ils estiment que l’Iran leur fait la guerre, dans les pays, comme l’Irak, le Yémen, le

Liban et la Syrie. Ainsi, la priorité de la politique étrangère de l’Arabie saoudite change : si le roi Abdallah accordait

plus d’importance à la lutte contre le terrorisme takfiri et les Frères musulmans, le nouveau roi préfère se concentrer

sur la rivalité régionale avec la République islamique d’Iran. Dans ce sens, les Saoudiens n’hésitent pas à donner à

cette rivalité un aspect confessionnel, pour mobiliser les Sunnites contre les Chiites.

Selon le quotidien libanais, "As-Safir", avec ce changement politique, à Riyad, l’Arabie saoudite renforcera, de

nouveau, ses alliances avec le Qatar et la Turquie. L'ampleur de l'animosité des princes saoudiens, à l'encontre des

Frères musulmans, diminuera, mais pas au point que la confrérie puisse, de nouveau, prendre le pouvoir, en Egypte.

En réalité, les Saoudiens n’aiment pas du tout l’idéologie des Frères musulmans, mais ils préféreront obtenir un

accord avec la confrérie, pour renforcer ce qu’ils appellent le front des Sunnites.

Depuis deux mois, des contacts ont été établis entre les dirigeants des Frères musulmans et les princes saoudiens.

Après le décès du roi Abdallah, les médias qataris n’attaquent plus le gouvernement du Président égyptien, Abdel

Fattah al-Sissi, et il semble que tout se prépare, pour qu’ils forment, ensemble, une nouvelle alliance soi-disant

«sunnite» contre l’Iran et son influence régionale. 
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